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LE CANADIEN FRANÇAIS

Voulez-vous aider le “ Canadien français ? ”

Je connais ce monsieur, je pour-
Une erreur d’impression s’est rais vous donner son nom. Il objec- 

glissée le mois dernier dans notre terait comme nombre de politiciens

vres—mais c’est un laborieux, aussi sous ce pseudonyme un politicien 
admire-t-il les travailleurs et au dé- malhabile. Ainsi dans son deuxiè- 
but de sa causerie il résuma la vie me Echo au " Patriote de l Ouest ’ 
de Edison, ce grand américain qui de Prince-Albert, (journal abso- 
débuta dans la vie comme vendeur lument indépendant niais qui ac- 
de journaux et qui devint un des tuellement est obligé de soutenir 
plus grands inventeurs du siècle. le parti au pouvoir, étant donné

" On répète : tout vient à temps que l'opposition dans la Saskatche- 
à qui sait attendre, oui, mais j’ajou- wan,—comme celle de l’Alberta 
te pourvu qu’on travaille en atten- d’ailleurs,—est mal disposée envers 
dant ”. • • les Canadiens-français,) M. COYOTTE

Mr Cantin est jeune, il a une san- écrit deux colonnes anodines pour 
té robuste et il travaille méthodi- avoir occasion de glisser une criti- 
quement. Nous souhaitons à tous que malveillante et fausse sur le 
nos jeunes gens canadiens les mêmes gouvernement et le chemin de fer

annonce de l’IMPERIAL Garage & malchanceux, ayant mal orienté 
Auto Co. Le prix des Autos leurs efforts, qu’il gagne sa vie 
“ Maxwell ” a été, à tort, coté $765. en patriote, sans faire de politique, 
au lieu de $965. prix qui nous (Je n’ai jamais connu de canadien 
avait été donné par la maison. ne faisant pas de politique,) etc.

• Des Caricatures dans Beaver River

Notre dernière séance avait corn-Un groupe minuscule de préten- 
me conférencier un débutant qui dus compatriotes (véritables girou- 
néanmoins s est acquitté de sa tâ- ettes nationales disons mieux de 
che avec grand succès. vrais métis intellectuels) ont trou-

„ ................. .....  . ve moyen de se servir du Lana-
Ce qui se conçoit bien S exprime facilement 1. o . ,9 r 1 • 1 J
Et les mots pour le dire nous viennent aisément, diei français comme véhicule de 
Mr Cantin nous parla des " Pos- leur méprisable envie, en glissant 

sibilités industrielles de F Alberta.” dans notre journal des caricatures 
Son travail élaboré contenait 9 pa- politiques aussi folles qu inoffensi- 
ges fullscap, il le résuma, le vulga- Yes ,
risa devrais-je dire, en une demi Nous notons cette tactique de 
heure de causerie intéressante. Le mauvais aloi afin que nos lecteurs 
nord de l’Alberta est rempli de pos- en soient avertis.
sibilités. Les pouvoirs d’eau y sont
nombreux et puissants et n atten- Halte là ! Jean Coyotte
dent qu’a être utilisés. Mr Cantin r?7T
ambitionne de voir bientôt fonction- Monsieur le Rédacteur,^
lier de nombreuses manufactures Vous avez permis a R. G. de 
de pulpe, etc. Il nous parle avec stigmatiser JEAN COYOTTE pour 
abondance et conviction de nos mi- l’œuvre louche qu il entreprend en 
nés, de nos grands lacs, des immen- louangeant les livres(en grand nom- 
ses terrains agricoles encore incul- bre immoraux) de la Bibliothèque 
tes, etc. Publique d’Edmonton.

Mr Cantin est le fils de ses œu- Le mielleux M. COYOTTE cache
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